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Unité  
 
Nom de l'unité : Laboratoire de sociologie et d’anthropologie (LASA) 
 
Label demandé : EA 

 
N° si renouvellement : EA 3189  

 
Nom du directeur : M. Gilles FERREOL Droit ; de fait, depuis 2009, M. Christian GUINCHARD  

Membres du comité d'experts 
 

 
Président :  

Mme Anne-Marie GUILLEMARD, Université Paris Descartes  

 
 
Experts :  

M. Henri BENOIT, Laboratoire HP2 Grenoble, Inserm (U1042) 

M. Jean-Paul CALLEDE, CNRS, GEMASS (UMR 8598)  

Mme Christine MENNESSON, PRISSMH-SOI, (EA 4561) 

M. Louis-André VALLET, CNRS, GRECSTA (UMR 2773), représentant le CNU 

    
 
 

Représentants présents lors de la visite 
 

 
Délégué scientifique représentant de l'AERES :  

M. Olivier GALLAND 

 
 

Représentant(s) des établissements et organismes tutelles de l'unité : 

M. Jacques BAHI, Vice-Président Recherche de l’Université de Franche-Comté 
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Rapport 
 

1  Introduction 
 

 

 Date et déroulement de la visite : 
La visite s’est déroulée le 28 février 2011 selon l’ordre du jour suivant. 

Le Comité d’experts a été accueilli à 9h35 à l’arrivée du train à Besançon et conduit dans la salle de séminaire du 
LASA dans laquelle attendaient les membres du laboratoire, ainsi que le Vice-Président en charge de la recherche de 
l’Université de Franche-Comté. La visite a commencé par un entretien à huis-clos d’environ une demi-heure avec le 
Vice-Président, afin d’éclairer, pour les membres du Comité, la situation complexe actuelle résultant de la scission du 
LASA durant le quadriennal qui vient de s’achever et de la recomposition en deux équipes qui en est résultée. Le 
Comité d’experts avait pour mission d’examiner les deux entités : LASA et C3S. La matinée s’est poursuivie par 
l’examen du LASA jusqu’à 12h45. De 13h45 à 14h45, le Comité a rencontré successivement les étudiants de doctorat 
relevant des deux équipes dans les locaux du C3S sur le campus en dehors du centre ville. De 14h45 à 16h15, le 
Comité d’experts a entendu M. Gilles Ferréol, Directeur de la nouvelle équipe C3S qui demande sa création en tant 
qu’EA, puis a échangé sur différents points avec les membres du laboratoire. 

Entre 16h15 et 17h20, le Comité d’experts s’est réuni à huis clos et une discussion s’est engagée sous l’égide de la 
Présidente pour tirer les premières conclusions de l’examen des deux unités visitées. 

L’évaluation du C3S, en création, a fait l’objet d’un rapport distinct. 

 

 

 Historique et localisation géographique de l’unité et description 
synthétique de son domaine et de ses activités : 

Le LASA est l’héritier d’une approche socio-anthropologique qui remonte à 1985. Il est établi dans les locaux de l’UFR 
Sciences du langage, de l’Homme et de la Société de l’Université de Franche-Comté, en centre ville de Besançon. Il 
est en crise depuis 2008, et a fait l’objet à mi-parcours, en mai 2009, d’une expertise à la demande du Conseil 
scientifique de l’Université. Le Comité d’experts était composé de membres du Conseil scientifique et de deux 
experts extérieurs, Madame Ramognino, Professeur émérite 19e section, et Monsieur Jean-Louis Fabiani. 
Malheureusement aucune issue n’a pu être trouvée au conflit à la suite de l’expertise. Le laboratoire était constitué 
formellement dans le quadriennal précédent de trois équipes : 

1. Socio-anthropologie de la connaissance et dynamiques culturelles (Responsable : M. Francis Farrugia) 

2. Socio-anthropologie de la transmission des savoirs professionnels et culturels (Responsable : M. Dominique 
Jacques-Jouvenot) 

3. Socio-anthropologie de la déviance et de la criminalité (Responsable :M. Jean-Michel Bessette). 

Le directeur du LASA est formellement M. Gilles Ferréol pour la durée du quadriennal 2008-2011. Toutefois cette 
organisation formelle a volé en éclats dès 2008. Le laboratoire s’est scindé de fait en deux entités. L’équipe 1 a fait 
sécession et demande aujourd’hui une création en EA sous l’intitulé C3S à partir du développement de nouveaux 
partenariats pluridisciplinaires, notamment avec l’UFR STAPS et les enseignants-chercheurs de la 74e section du CNU. 
Toutefois, le LASA en tant qu’entité formelle et son Directeur ont été maintenus jusqu’au terme du quadriennal de 
manière pragmatique à la demande de la Présidence. 

En conséquence, le bilan du LASA ne portera pas sur le même périmètre que son évaluation pour le projet prochain 
contrat. Le nouveau LASA est issu d’une recomposition des anciennes équipes 2 et 3 autour d’un projet, qui se veut 
fédérateur, d’études des solidarités dans une perspective socio-anthropologique. Le directeur de cette unité est M. 
Christian Guinchard (MCF HDR 19e section). Les recherches du laboratoire dans la forme actuelle resserrée 
s’organisent autour de deux axes : 
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1. Exclusions, Intégration, Déviances et Régulations qui regroupe des opérations telles que « la règle et son 
application », « la punition en prison ou l’aménagement des peines » ; 

2. Transmission des savoirs professionnels et culturels, avec des opérations telles que « les liens entre 
politiques agricoles dans trois pays (France, Suisse, Québec) » ;  « santé et détresse socio-psychologique des 
agriculteurs » ou « le club sportif comme lieu d’intégration et d’éducation par le sport des jeunes ». 

 

 Equipe de Direction : M. Gilles Ferréol 

Formellement, M. Gilles Ferréol est le directeur de l’unité jusqu’en décembre 2011. De fait depuis la mi-parcours du 
quadriennal, la recomposition du LASA s’est effectuée sous la responsabilité de M. Christian Guinchard. 

 

 Effectifs de l’unité : (sur la base du dossier déposé à l’AERES) : 

 

 Dans 
le 
bilan 

Dans 
le 
projet 

N1 : Nombre d’enseignants-chercheurs (cf. Formulaire 2.1 du dossier de 
l’unité) 

16 10 

N2 : Nombre de chercheurs des EPST ou EPIC (cf. Formulaire 2.3 du 
dossier de l’unité) 

  

N3 : Nombre d’autres enseignants-chercheurs et chercheurs y compris 
chercheurs post-doctorants (cf. Formulaire 2.2, 2.4 et 2.7 du dossier de 
l’unité) 

3 1 

N4 : Nombre d’ingénieurs, techniciens et de personnels administratifs 
titulaires (cf. Formulaire 2.5 du dossier de l’unité) 

1 1 

N5 : Nombre d’ingénieurs, techniciens et de personnels administratifs 
non titulaires (cf. Formulaire 2.6 du dossier de l’unité) 

1  

N6 : Nombre de doctorants (cf. Formulaire 2.8 du dossier de l’unité) 57  

N7 : Nombre de personnes habilitées à diriger des recherches ou 
assimilées 

10 5 

2  Appréciation sur l’unité  
 

 Avis global sur l’unité : 

Secoué par de graves dissensions internes entre personnes, le laboratoire a su se recomposer et reconstruire une 
dynamique grâce à l’engagement et à l’effort collectif des enseignants-chercheurs composant, dans une équipe 
resserrée, le nouveau LASA. Cette équipe a su maintenir une activité soutenue. Elle a développé ses ancrages locaux 
tout en se mobilisant au niveau national et international avec la conduite d’opérations de recherche pertinentes et 
originales financées sur contrat en matière de sociologie rurale, d’intégration par le sport ou de criminologie, qui font 
la spécificité de la sociologie à Besançon. 

Toutefois cette équipe devrait encore progresser en cohérence et en visibilité. 
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 Points forts et opportunités : 

1. Engagement collectif des enseignants-chercheurs pour mettre en œuvre une gestion collégiale de l’unité. 

2. Bonne articulation entre recherche et enseignement. Le LASA est le point d’appui principal de 
l’enseignement de la filière sociologie de l’Université de Franche-Comté, dont le Master de sociologie avec 
ses spécialités, notamment criminologie. 

3. Encadrement doctoral et professionalisation des jeunes chercheurs. Sur les 21 doctorants que compte le LASA 
resserré en 2010-2011 on compte 8 thèses financées (5 CIFRE, 1 FNS et INCA et 1 allocation ministérielle). Les 
doctorants sont impliqués largement dans les activités scientifiques du laboratoire. Ils bénéficient d’un 
séminaire mensuel et de deux journées doctorales par an. Ils sont invités et encadrés pour publier dans des 
revues, principalement les revues produites par le laboratoire ; ce qui se traduit par un fort sentiment 
d’appartenance des doctorants et de solidarité exprimé lors de leur rencontre avec le comité. 

4. Capacité à obtenir des financements externes et à monter des opérations de recherche en collaboration au 
plan local, national et international (avec la Suisse et le Québec notamment). Les enseignants-chercheurs du 
LASA ont su faire de nécessité vertu en développant une forte activité de réponse à des appels d’offre 
permettant de surmonter le handicap d’une dotation restreinte de 8000 euros pour le laboratoire, laquelle 
couvre à peine les seules dépenses engagées pour les jurys de soutenance de thèses (9 soutenances entre 
2008 et 2010). 

5. Une activité éditoriale importante : deux revues sont publiées par le LASA. La revue « Ethnographiques.org », 
revue francophone en ligne classée par l’AERES, est soutenue par le LASA. Son co-directeur, M. S. Chevalier, 
est membre du LASA. Elle est financée par l’Institut d’Ethnologie de l’Université de Neuchâtel et soutenue 
par la MSHE de l’Université de Franche-Comté. La revue UTINAM, portée par l’équipe du LASA depuis sa 
création, fait l’objet d’un projet de relance. 

 
 Points à améliorer et risques : 

1. Il conviendrait d’améliorer le nombre de publications et de leur donner une visibilité plus grande en publiant 
dans des supports mieux reconnus et de plus large diffusion. Dans cette perspective, le projet de création 
d’une revue « Résistances socio-anthropologiques » prenant la suite d’UTINAM ne paraît pas la manière la 
plus appropriée d’accroître le rayonnement des travaux menés dans le cadre du LASA. Une diversification des 
supports de publication est souhaitable. 

2. Si l’encadrement doctoral est de qualité, comme cela a été souligné plus haut, les moyens matériels alloués 
aux doctorants sont insuffisants. Il faudrait prévoir une salle dédiée aux doctorants du LASA et des postes de 
travail avec un accès aux moyens informatiques et aux logiciels. De même, des prises en charge de missions 
pour assister à des congrès ou conférences font défaut. 

3. L’équipe resserrée affiche une volonté de collégialité. Toutefois, le mode d’organisation de la nouvelle 
gouvernance reste à préciser. Lors de la visite se sont exprimés pour l’essentiel les deux professeurs 
responsables d’axe et deux MCF HDR, dont le directeur du LASA. La prise de responsabilité progressive 
d’enseignants-chercheurs plus jeunes, sur lesquels repose pour partie l’avenir du LASA est, dans cette 
perspective, à encourager. 

 
 Recommandations:  

Un effort supplémentaire doit être conduit pour formuler le projet scientifique du LASA autour de thèmes 
fédérateurs moins généraux que ceux avancés dans le rapport. Il est apparu dans la présentation orale des 
résultats de trois opérations en cours au plan local, national et international qu’il existe de nombreuses 
convergences dans les cadres d’analyse adoptés par les équipes et que ce potentiel d’intégration gagnerait à 
être mieux exploité et explicité pour une meilleure synergie des activités du LASA. 

De même, la réflexion collective doit être approfondie sur les spécificités et les points forts du LASA 
permettant de donner une plus grande visibilité à ses travaux sociologiques. Ainsi, la criminologie et la 
sociologie rurale constituent une originalité de l’Université de Franche-Comté, alors que ces thématiques sont 
en voie de disparition ailleurs en France. Le LASA pourrait tirer un meilleur parti de ses spécificités pour mieux 
faire connaître ses travaux et accroître son rayonnement. 
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 Données de production : 

 

 (cf. http://www.aeres-evaluation.fr/IMG/pdf/Criteres_Identification_Ensgts-Chercheurs.pdf) 

 
A1 : Nombre de produisants parmi les chercheurs et enseignants 
chercheurs référencés en N1 et N2 dans la colonne projet 

6 

A2 : Nombre de produisants parmi les autres personnels  référencés en 
N3, N4 et N5 dans la colonne projet 

 

A3 : Taux de produisants de l’unité [A1/(N1+N2)] 0,6 

A4 : Nombre d’HDR soutenues (cf. Formulaire 2.10 du dossier de l’unité) 3 

A5 : Nombre de thèses soutenues (cf. Formulaire 2.9 du dossier de 
l’unité) 

21 

3  Appréciations détaillées :  
 

Production scientifique 

Si le taux de produisants et la visibilité des publications restent à améliorer en ciblant des supports mieux reconnus, 
la production scientifique du LASA est néanmois substantielle et de qualité, et l’impact des résultats bien ciblé sur la 
demande sociale des différents organismes financeurs. Il en est ainsi de l’étude locale intitulée « Mieux comprendre la 
mise en œuvre des aménagements de peine en Franche-Comté » financée par la Direction de l’Administration 
pénitentiaire. Cette étude met en évidence des résultats fins et originaux sur les conflits de lecture des trajectoires 
des populations placées sous main de justice entre intervenants dans le processus d’aménagement de peines. En 
fonction de cultures de métier distinctes, on observe des interprétations différentes entre les juges, les salariés des 
SPIP, etc. Plusieurs autres études engagées par le LASA témoignent de la qualité et de la pertinence des résultats de 
l’activité scientifique engagée. On citera parmi elles l’étude inter-régionale financée par la DIV et l’Agence pour 
l’Education par le sport sur le rôle des clubs sportifs dans l’intégration par le sport des jeunes de zones urbaines 
sensibles, ainsi que l’étude comparative internationale menée sur les politiques agricoles et la santé des agriculteurs 
dans trois pays. 

La pérennité des relations contractuelles et des réseaux qui sous-tendent ces opérations de recherche témoigne du 
dynamisme des membres du LASA, de la qualité des recherches produites et de leur excellente adéquation avec la 
demande de recherche à différents niveaux. 

 

- Rayonnement – Attractivité 

Le LASA a une excellente capacité à obtenir des financements externes réguliers et nombreux. 

Il bénéficie d’un ancrage local, national et international substantiel et de qualité. On notera la très bonne insertion 
dans les réseaux locaux de recherche et de financement de la recherche : contrats CIFRE pour les doctorants, etc. 

Certaines sociologies spécialisées (criminologie ou sociologie rurale) constituent des spécificités fortes du LASA et 
contribuent à son attractivité. 

Le LASA a des coopérations internationales régulières : l’IHEID de Genève ou l’Université de Neuchâtel en Suisse ou 
encore l’Université Laval à Québec dans le cadre d’un financement du « Swiss Network of International Studies » pour 
l’étude sur les politiques agricoles et la santé des agriculteurs. 
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- Gouvernance 

Il existe une forte implication des membres du LASA dans la vie de l’unité et dans les activités d’enseignement, 
d’animation scientifique et de travail éditorial. La volonté de collégialité affirmée aujourd’hui devrait se doter 
rapidement de règles plus claires de gouvernance, afin de renforcer la participation de tous les enseignants-
chercheurs - professeurs et MCF, anciens et nouveaux venus - et les liens de travail et d’échanges à l’intérieur de 
l’unité. 

 

- Appréciation sur le projet 

L’examen du projet, ainsi que la présentation orale des résultats de quelques opérations en cours ont mis en évidence 
l’importance du potentiel de recherche que recèle le LASA, son excellent ancrage dans des réseaux locaux, nationaux 
et internationaux et le dynamisme de ses membres. Des efforts importants de mise en cohérence des activités de 
recherche ont été déployés en son sein. Toutefois ce travail d’intégration doit être poursuivi pour mieux identifier les 
thèmes fédérateurs permettant de relier plus fortement les activités des deux axes et gagner en synergie d’ensemble. 

La grande capacité des membres du LASA à obtenir des financements externes doit être soulignée. La définition et la 
mise en œuvre d’une stratégie de publication plus visible est également recommandée. 

En conclusion, le comité d’experts, après lecture du rapport et audition, émet un avis global positif sur l’activité et 
les projets du LASA. 
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Intitulé UR / équipe C1 C2 C3 C4 
Note 

globale 

Laboratoire de Sociologie et d'Anthropologie 
(LASA UFC) 

B B B B B 

 
 
 

C1 Qualité scientifique et production 

C2 Rayonnement et attractivité, intégration  
dans l'environnement 

C3 Gouvernance et vie du laboratoire 

C4 Stratégie et projet scientifique 

 
 
 

Statistiques de notes globales par domaines scientifiques 
(État au 06/05/2011) 

 
Sciences Humaines et Sociales 
 

Note globale SHS1 SHS2 SHS3 SHS4 SHS5 SHS6 Total 
A+ 2 8 2 11 5 6 34 
A 12 33 12 13 32 18 120 
B 11 37 6 22 19 5 100 
C 8 4 2 6 1   21 

Non noté 1           1 
Total 34 82 22 52 57 29 276 

A+ 5,9% 9,8% 9,1% 21,2% 8,8% 20,7% 12,3% 
A 35,3% 40,2% 54,5% 25,0% 56,1% 62,1% 43,5% 
B 32,4% 45,1% 27,3% 42,3% 33,3% 17,2% 36,2% 
C 23,5% 4,9% 9,1% 11,5% 1,8%  7,6% 

Non noté 2,9%      0,4% 
Total 100,0% 100,0% 100,0% 100,0% 100,0% 100,0% 100,0% 

 
 

 
 
 
 

Intitulés des domaines scientifiques 
 

 
Sciences Humaines et Sociales 
 
 SHS1 Marchés et organisations 
 SHS2 Normes, institutions et comportements sociaux 
 SHS3 Espace, environnement et sociétés 
 SHS4 Esprit humain, langage, éducation 
 SHS5 Langues, textes, arts et cultures 
 SHS6 Mondes anciens et contemporains 
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Volet général : observations générales sur le rapport d’évaluation de l’EA 3189. 

La  rencontre  avec  le  comité  d’experts  de  l’AERES  nous  a  permis  de  renforcer  une 
démarche  réflexive que nos  efforts pour  surmonter une  situation de  crise  entravaient 
parfois.  Ce  renforcement  est  d’autant  plus  aisé  que  les  remarques  exprimées  dans  le 
rapport nous ont été clairement adressées au moment de la visite. Objet de discussions 
informelles depuis  cette  rencontre,  le  contenu de  ce  texte  sera débattu  collectivement 
par tous les membres de l’équipe lors d’une prochaine réunion au mois de mai 2011.  

C’est  dans  le  but  de  « progresser  en  cohérence  et  en  visibilité »  que  nous  tenterons 
d’améliorer  les  points  suivants  dans  le  droit  fil  des  préconisations  des  experts  de 
l’AERES :  

‐  Afin  d’inciter  les  membres  de  l’équipe  à  publier  dans  de  nouveaux  cadres  nous 
souhaitons  mettre  en  place  une  veille  systématique  portant  non  seulement  sur  les 
appels à propositions de recherches mais également sur les appels à contributions des 
revues et colloques. 

‐  Une  réorganisation  de  nos  locaux,  visant  à  offrir  un  véritable  espace  de  travail  aux 
doctorants, est programmée pour cette année civile sur les crédits de la section (depuis 
deux ans une avance de 8000 Euros a déjà été engagée par  le Section de sociologie et 
d’Anthropologie pour cette opération). 

‐ L’ouverture de notre équipe à de jeunes enseignants chercheurs sera facilitée du fait de 
la cohabilitation de toutes les spécialités de notre master avec l’équipe des sociologues 
de  l’Université  de Bourgogne  à  partir  de  2012. Nous  souhaitons que  l’arrivée de  trois 
jeunes  MCF  (dont  l’un  prépare  une  HDR)  donne  lieu  à  de  nouvelles  répartitions  des 
responsabilités.  

‐  Nous  souhaitons  également  travailler  activement  à  la  reformulation  de  notre  projet 
scientifique commun en retravaillant sur l’explicitation de nos cadres d’analyse dans la 
programmation de notre séminaire de 2011/2012.  

‐  Au  niveau  des  compétences  spécifiques  du  LASA dans  les  domaines  de  la  sociologie 
rurale  et  de  la  criminologie,  nous  participons  avec  la  Direction  de  l’Administration 
Pénitentiaire  à  l’organisation  d’un  colloque  international  sur  les  aménagements  de 
peines  en novembre 2011,  ainsi qu’à  la  préparation d’un  colloque  international  sur  la 
coopération en 2012 (année UNESCO de la coopération) en lien avec la Fédération des 



coopératives  laitières, ce qui nous permettra de faire mieux connaître notre capacité à 
valoriser  un  patrimoine  local  exceptionnellement  riche  (les  fruitières,  Fourier, 
Proudhon, l’affaire Lip…). 

‐  Enfin,  reprenant  la  place  qui  nous  revient dans  la  recherche,  nous mettrons  à  profit 
notre expérience d’une longue crise pour réécrire les statuts régulant le fonctionnement 
de notre équipe.  

 

Pour l’équipe du LASA 

Christian Guinchard 

 

 


